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Pour préserver son patri-
moine naturel et ses paysages, 
le département du Morbihan a 
développé depuis les années 70, 
une politique de protection des 
Espaces Naturels Sensibles.

 
Ses principaux objectifs sont 

la préservation de la qualité des 
paysages et des milieux natu-
rels, ainsi que leur ouverture 
au public grâce à des actions de 
sensibilisation et d’éducation à 
l’environnement. 

Ainsi, en un peu plus de 35 ans, 
la mise en œuvre de la 
Taxe Départementale 
des Espaces Naturels 
Sensibles (TDENS) et 
du droit de préemp-
tion a permis au dé-
partement d’acquérir, 
de protéger ou d’aména-
ger quelque 3 200 ha de 
milieux naturels dont 

46 sites d’intérêt majeur 
ouverts au public en suivant 
certaines consignes : 

-  Eviter les groupes conséquents 
(pas plus de 25 personnes)

-  Cheminer tranquillement sur 
les digues

-  Tenir les chiens en laisse
-  Respecter le travail 

des professionnels
-  Préserver la faune et la fl ore.

Espaces Naturels Sensibles : préserver, gérer, partager

Sterne pierregarin

Arté mia salina 
avec œufs

A Saint-Armel 
Le marais de Lasné est un 

exemple de paysage semi-naturel 
devenu indispensable à la biodi-
versité du Golfe du Morbihan.

 
La mosaïque de milieux que 

constitue cette zone humide litto-
rale était menacée d’un comble-
ment naturel qui l’aurait fait évo-
luer vers un paysage uniforme et 
de moindre intérêt. 

Ces enjeux se sont traduits sur 
le site par l’aménagement d’espa-
ces indépendants et par une ges-
tion répartie selon 3 zones : 

 • la saliculture,
 • l’ostréiculture, 
 •  une zone de quiétude 

pour la faune.
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Le Marais de Lasné : une mosaïque harmonieuse

Phasme sur tige de so
ude

Chantiers ostréicoles

Cabane du paludier
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quiétude

Chemin côtier et 
digue de pierre

GOLFE

Accès digue 
du front de mer

Entrée du marais

A l’est du Golfe du Morbihan, 
les courants perdent leur force 
et favorisent les phénomènes 
d’envasement. Environ 4 000 ha 
de vasière découvrent à marée 
basse.

Appartenant à la fois au pa-
trimoine naturel et historique, le 
marais de Lasné fait partie d’un 
ensemble de 900 ha de marais 
littoraux essentiels à la richesse 

biologique du Golfe.
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Entrée du marais

Début du circuit 
de visite de la saline
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La saline
L’or blanc, 
ingrédient essentiel

Le sel a toujours eu 
beaucoup d’importance 
dans l’activité humaine et 
l’économie, depuis la plus 
haute Antiquité. Il représen-
tait l’un des modes les plus 
courants de conservation des 
aliments. Parvenue en Bretagne 
avec la conquête romaine, la 
technique salicole s’est particu-
lièrement étendue au Moyen-
Âge pour répondre aux phases 
d’expansion économique et dé-
mographique de l’époque. 

Le marais de Lasné fut 
créé plus tard, au XVIIIe siè-
cle, par les moines de l’Ab-
baye de Saint-Gildas. La re-
mise en service de 8 ha pour 

la saliculture 
n’al lait pas 
de soi après 
130 ans sans 
exploitation. 

Le marais salant réhabilité

Les études mandatées par le 
département du Morbihan ont 
validé le projet de re-
naissance du site. Dès 
janvier 2003, le chan-
tier a débuté, avec une 
entreprise spécialisée 
de Guérande et un pa-
ludier. Après plusieurs 
mois de travaux, le ré-
sultat était au rendez-
vous : une récolte de 
8 tonnes de sel ! 

Cette production exclusive-
ment naturelle et manuelle, 
associée à une gestion fi ne et ri-
goureuse des niveaux d’eau, est 
en tout point compatible avec la 
philosophie de protection de cet 
espace naturel, comme avec son 
identité originelle.
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Le marais salant

Cristaux de sel

Avocette et son petit

 Tragopogon ou salsifi s



La zone ostréicole
Une activité
qui maintient l’équilibre

Entre les deux guerres, le 
marais salant a été converti en 
claires ostréicoles pour les be-
soins d’un célèbre restaurateur 
parisien. Le lieu fut vite délaissé 
après des épidémies successives 
qui frappèrent les huîtres fran-
çaises. En 1978, le département 
du Morbihan achète le marais. 

En 1995, il autorise l’instal-
lation de deux os-

tréiculteurs et
é d i f i e  d e s 

bâtiments 
intégrés au
paysage.

Le biotope du marais participe 
à la qualité des eaux du Golfe et 
à sa richesse biologique. C’est 
une zone de quiétude appré-
ciée de la faune, en particulier 
des oiseaux (migrateurs, hiver-
nants ou estivants), réhabilitée 
en 2006 par le département. 

En raison de l’abondance 
de nourriture et de la tran-
quillité du site, de nombreuses 
espèces choisissent cette zone 
pour récupérer, passer l’hiver 
ou se reproduire. Il est devenu 
ainsi un lieu privilégié d’obser-
vation de la faune littorale.
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La zone de quiétude pour la faune
Une multitude d’espèces à découvrir

Spatule blanche
Martin-pêcheur

Salicorne



Pontivyy

Vannesannes

M O R B I H A N

O C É A NÉ A N

Belle-Ile-en-Meer 

Ile de Groix 

at Houaat Houa

 edicHoeH

LasLasné 

orientLorienti

P R E S Q U ’P R E S Q US Î L E
D E  R H U Y SD E  R H UR

L F EG O L
D UD
B I H A NM O R BO R

St-Colombieier

MELST-ARMTTST

Le HéLe Hézo

Séné

EtangEtangEtang
gessagLe passssa

D2
0

D
78

0

Ile 
asconTas

Maraissaiss
de Lassné

Vers S
arzeau

Vers Surzur

Ve
rs

 V
an

ne
ss

Conseil général du Morbihan
Direction de l’Agriculture, de l’Environnement et du Cadre de Vie
Service des Espaces Naturels et de la Randonnée
10 rue de Saint-Tropez - 56009 Vannes Cedex
environnement@cg56.fr

Site ouvert toute l’année, en visite libre
Visites guidées : 02 97 54 82 40 

et www.morbihan.fr
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